Phoebe Killdeer & The Short Straws

Phoebe Killdeer a une bonne et une mauvaise nouvelle à annoncer. On commence par la mauvaise ? Le nouvel album n'est pas prévu avant 2011. La bonne, c'est que pour nous faire patienter sagement, elle s'en est allée à Londres, au ToeRag Studio (connu pour son matériel analogique et pour avoir accueilli les White Stripes), enregistrer un EP avec deux titres, tous beaux, tous nouveaux. 

Comme Phoebe Killdeer a habitué ceux qui la suivent à ne s'attendre qu'à l'imprévisible, on retrouve ici le petit monde délirant découvert avec "Weather's Coming", premier album sorti en 2008. Un sac à malices bouillonnant d'influences, du jazz qui chaloupe au rockabilly qui swingue, en passant par le rock abrasif teinté d'un rien de vaudou, le tout interprété par une belle allumée dont le grain de folie semble imprimé dans l'ADN. 

Et ce n'est pas avec cet EP que l'Australienne va se trouver coincée dans une petite case. "Scholar" et "The Fade Out Line" présentent deux facettes très différentes de Phoebe et ses Short Straws. Produits par le maître des lieux, Liam Watson, ils ont permis à leur auteure-compositrice-interprète d'effectuer un retour vers le rétro-futurisme. "J'ai enregistré en direct pour la première fois. On a beaucoup appris, on se serait cru de retour dans les sixties. Liam Watson est un personnage et c’était une vraie expérience de travailler avec lui !" Il a du se calmer en apprenant que sous ses airs de jeune fille moderne, Phoebe n'achète que des vinyles et jubile à l'idée de sortir le sien…

Le premier des deux titres a été écrit par Phoebe seule chez elle, le second est né de sa rencontre avec Craig Walker (ex-Archive) lors d'un concert des Fitzcarraldo Sessions au Bataclan. Le premier vibre de tous ses accents de rock urgent, qui pulse sans reprendre son souffle, et raconte les tribulations d'un garçon découvrant les filles… et tout ce qui va avec. Le second, languide et sexy, avec sa rythmique obsédante et son tempo à la croisée du rockabilly et de la country, évoque la fin du monde qui, dépeinte de la voix grave et veloutée de Phoebe, semble soudain une perspective attrayante. Les deux ont été nourris par les mêmes influences. "J'observe les gens, j'aime voir comment ils réagissent. Notre génération a une offre musicale très variée, on peut tout écouter et il est naturel d'entendre ensuite ce foisonnement dans nos chansons".
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